
.I ne lui a pas ménage lB "empres-
aiozs défiagrblOed,

"De reWdike l M o;i ié dd&ike
uil ibre'äiffú à- soi indiarati'o

.. :Let'toï t'lé-'bra f-1 Téiáter
a~igîeua 'alet"d chàsil US usèl

d'galit Où naus somme.
cornme a à dIe cocher /1

-'. .a > : -us .-..- .fJ.r . *. I i
-Aux illuminations du 14 jull.ét,'

aur la platu de l'Opg Naveta
iterrogé'sonl 'um NhÝkrotbh 'J -

- LAvec nqoi" tiu'onF' fábfYicon la
lunsièro:dlectriqtie.-. .

-Une pile ?... C'etdOle 1. .
Arsça, Pitanchard in'en arflanqué

une,: un :joun que j'en ai. vu-tr:ntë-
six chandlles.! .... .

-Eh bien, ici., la pile est plus
forte; par condqteut, g.chandelles
son Si .,nib dses: vo4 ...

Un pangrq 1qnfa~ul derbaitt.à--dix
ans, jaune, .anhiqin,
rentre le soir chli v .em st.r.
avoir.1nit.ue)j4rènnr- lu

Ode !U fI tU 1i lui, d3ina..ud»
t-on a %porte. . ,,

,--Ciiqq frapes six spsm.-

avec admuration. lajus belle recette
qu il ait rapporrée encore... .

-0 ù FL.ai, 0ò- Mon 'ôir, j
ma'tttei q uî.-i à'ullt bon, ,
née :jamais le pauvre chéri. n'a u
auséi îlautl aise in é 'O diatiuu

ans une îl d x.'u :: ',.

lUn nouvel htôtel, superbe,.: Viidnt
d'ôtre aeb bé. Lispro pritaire regarde
amoureusement son immeuble.

-d.Cotument vais-j0 l' appiWe ?
.lôtel de... IIOtel desa..- '

-Appelez le: IIôtel des Pri
-c'est unpeu i-eoo.

l'intittuler 'P/lôtd de&y qù.. -
. ., . . .

Villòziature parleniontaire, dapr.
le Chariî'itiy.......

--. h bienü hcdr rãoïitir; äs
e qui vous amène parmi nous î

-Ah ! docteur, c'est la oiô'ltVque
-qui mé etue-

-Vous i-é.o u':'l'en a tant
qui un vivent. -

. 7-Diner dgoåanlle. ,- '
Madame se permet d'adresser.andi

obsquvation. à s. nouvelle cuisinière
qui a eu la main lourde et a horrible-,
ient épicé le potag.1 . · ·.

La nouvelle cuisinik5a. quit de
même que les maitto:s pour la soupe,
ne t:ouve pas l'obsqryatiou de.son
goût, r4nd pur. upp btipo. queleon.
que; unc'a»tý p.resquq à la grs.siero,-,
té. , . .,a. .

Monsieu; intervient alors et con-.
gédié le Cordon-ble'ue cs tqries
dignes et mesu&s:

Déidleminent', nia file, you.uq
pouvez pas faire noire afiMre. Y,.s'
mnettsi trop delàef d'ans ceoque !qus.
faite'siÈt pa ' dansuce que vous
dite:.

Deu' messieu ,ti ..- r. r:. ,e
• ont"heuf.-Tun eta deux sous àl
un aveugle.

-Que faites-vous ddfi'e-'dbdali-d,
l'autre. • M · '

-Je donnet mo-mPobole - 311 c ."3
heur»ux.- . : (S.nJ .. v i i1 - --

-- Tiena.un avctilé!'rsrit'utré
d.omnnieur, ja tegrette de ne'past-'atoir

aperçu, car c'est la seule infirmité-
qui me touche, et j'ai tduJoiirs"ùà
pièce; de.cinquaute'Lentiidbu pour ti-n
homme qui n'y voit pas. .1 JE-

On était arrivé à l'autre bout du
ponta .. *--. PI m . 2a .z s

-sQu,'è.icolawiie ti-eñïie.-epritLig
premien::jeisan*, -vhiili 'e-üh'n' låtftd
.aveugle pouc-iM-tre '$e de de
sone.,î,.6 :' . 1 -Si .. s ',J J J a '

-Midontieï· 4qucl4 ehosd-r
-celui -là, -qu'idit-c ifr en c s'h.
tre.« ymatsa a -a e

. C-. 5'.,.. i . > ' 5''

--- Oa lit danseujfeil'tjmokde
Paris : ... ..d LhlJ5 '

"t I. 'faut tofirôtt's 3 onINfir 'd uii
sabrequi.porte' ru.paniichu., .

Ci doit tre un sabrô-d#e'fbrni%
bien parnieulit% . :

., .as :y a ., s4:i .

Entendu à l'Hôtel-de-Ville, la
jour du tirage de i iem la moutri
des fêtes de 1iadin te et gcommer.
e parisiens. P ,o

Gugusse à Pol te,'ad %ment où
la roue de fortune allait se.mettre er
mouvement: · . " '

-- Oh I là, là, si je gagnais la riMip
re de 50,000 francs L'.

-Eh bien ! qu'en ferais-tu 1
-Ce que je mc lacoulerais, para

Pule, an bout » .înin
de réflexion :

..... .. Aprs ,ubien
entendu 1

A table, on a recommaddé
Momo de manger beaucoup d i
parci que '- ça fainpousserI lxç.
taches ". .

Mais notre enfarit terrible, ysanis.
sant le moment où,mnadamn4la mère
vient de porter son verre à ses lèvres,
non encore essuyées et qui gardrltt
la trace du liquide cher à oé, s'écrie
triomsplale ment :!*

-Tu vois bien, 'i; ça nedat\ pas
de umanger da la t o, equi. ait out-
ser les woustaeai: ,et o
vin

-Le dernie..Ii de M. d'il.irp
le granel avare franç uis.

Il était en q,ête d'un appartement.
-J'en avaui bien trotivpi.sur

la boulevard 1 iiflXr'b - qui ne
nai beaucoup, disait-it à un, ami;
ninis réflexion faite, je ne l'ai pas

.arrê te, __________

-Pourquoi dore -
-Pare.: que re.t,'u4 A L4 gge

de tous les nterédsîendu.vêåt.fu
.cimetière Saint Onon. -

-Pas très gai, en effet.
1 :-- :tt·plié -ceulA"lI EsWL
erié M. d'la«p 'maisl Iiktt saibér,

ct . .ie lu,<i' --. ~ *.'

in 7r e

Parsi ldi'heureux h51 dtirage d rl lotrid
du l'étaîtdci, jLou aiat. itu 13 courant,
lut I. Vite liroîrcozo rî9i.p9qAeudait il
cià uiïne dai -ticket .$77,227 qui jara
le ,seomi prix de S25,000.Il n'est agé

Ilue, deI 2 ans, est natir d'Italie et mii-
".lure ici depis 6 ans. Il est plrop3ri.
tai wd'wîii Ust ls0ue. frtis ais eisi

set, et contipueàa l. 'vi- l
N'ousvelkeOrI'atra.' Il -b!'(a cfIlttaire'

nisais l se pouvrait qu'.il:nO se menitrAt
las imliffereut aux souires dle que1que si

itharineuse de t']Italie. ensoitijü..-ei
Orle'rmss (La) - .b' e , f · juillet.

' I
i Pocît lES A.rtoNNAuu: . UR ..- r
"Nom d'une pipe ! je voudrais

bien.ftper un ap.tde tabac. --
-- Eh bien L.; dit,. un camarade,.

aclite pour un sou de tabac.
-Paibleu! le malheur, c'est que

je n'ai pas le scu.
; -Tiens, [ai-deur sous',mo i

-- '-Bon ! S.jstd'mou affairé: sou
de ffipn et isï-sou de tabic.

-Eh ben i et moi ?
---Toi ?... 'f feras 'aa onda

tu enuas.

Rivarol, relq.ntM ujour . o,
rin ;., p. niasi crit artait ,ýde la.
pîoche de ei-ci .
Ai ",.4 ( mongiepr,' .dit1.MiwAol,. .ai

ne youg c.ogga ssait pas, pn vpus vole..
rait. " ,. .V, usVoe. .

S --! ... . . - * . s .,

Un amusant.orm'id dé Stoþ,"dans
-fourondl w 2a
Papa demaude à son fil; 'jdüâe

sous-lieutenant, -membre d'e i 1l Bo-

* . -Qu'est-ce qu'os y fait à'ted ceb
oie ? . : . - .

-Damne, on lit les journaux, on
joue,on iboit1 :d futne.. ' . - _.J

-A la bonne heure I ça vaut
mieux que d'aller perdre son temps

au café t

-ig ga 6de ra-leunecuriosi-
té foraine:. ilagiç dnsame..gu

-1 la t'fs idlosse et saàna-mb'le.'~iEt voici le bofnien) rceii: par.
du dp.nos confrrea:. . .

" idodpoi' mesdames et
messieurs, qui condamne cet admira.
île sujet à une immobilité presqu
constantP, lui a permis de do nue
son fluide une puissance.dogg5ç f
ton à iadsl-le tsànået>a'r-T

a t.' .i.

C'était en 1848. Le banquets fai-
saient fureur, et M. PrudhoSme,
capitaine de la garde nationale, devait
assister le soir à celui de ' gionL
Comme il mettait la drntP îlà'
sa toilette, sa femme lui dit.:

q&ç-uoi donc, monsieur..Ps4r
0 endstu pas ton

· e neuf à oig.-de d'or
*. t .. ois-tu,bihte

lespes iont désertes et sous
frrehâ q4-être tard, on pourraiij

ne desWe

ie d.artrès I epassait sur le
bc, vaid.;' un ti éla en la re-ý

nule'êsringesl!

- "-Die~', Btácld, ri'est-ee que
c'e, q' iele soc afisme ? .

--9e. ai.··cens6nt,
us entiou . mrchandde

S 4 . E. d ne ttu payes;
'e .le unee j.uPgjes,

i, ; -i je suis socialiste,

-Ai.sors, c. t le marc lM v

-- L.e b:îr'u B3alendour p-irle de ses-
aïeux.

.--Aez-.vpj des Rapig. poq faqgilT
l l'ui deInade-t.on."

bip>u-... és içi.qtl y aAdi ait.,
tii, C'est que mon luiiiul e>mmen
dait la rgrde ir

, -r e vas crais, ripoot43.Babigar.
1Mop, j'a ou un gs.ançtpèm .dans
l'arceeologie ; il a déco.svertdun..buse
de Nai.o!éon dans ica. fouilles, de

~Pdmpé5ii ..

..

L ewLdee:n uu député':
fnfder imonsieur, qu'est-

'cý e qui vous re' parigi;nous .

. --Ah tu o ue'est:-la politique
quin me tue. , - .

-- Vus m'cZonne! Il y en atant

qui en vivent.

-mariîvaudlage. .. *

Couen,. ruelle baon, vous
Seczpa..,m a e tluni.re-

, -rd . VDs, ouêtes comme mes
autres pauvres vous ne vous souvenez
jamais d'avoir reçu.

5.

. ens es duu -misanthrope
.. Lee amis, c'est comme les eufs.

U1,u. les ouvrir.pour savoir ce qu'ils
VIlent... et il y en a qni naissent7

durs. , '

Du 1-oVlia ire
* olice porçeotionnello; ; , ,. ..

- pgn, . jou.efant,.-vous.avouez
tré l'auteurde ce vol2. .

Quiiimonsieur le prépiden ,

Savy vgus. quxe vousa.,êtes bien
jeune mort enfant, vous conimn.ez
. -1.. -U. . . ;.. . , : auan peu.tU.

a:- p.est ,ma.ldeo, faut bien quel

a , a -
:Noce!un peu molée:

Ilipnt ;-.onentre au café-restau-
rant:.eà. lion siennaie; un des invités,
pour, diatrairelanoc ., demande:-.'·.

i ..- Voulezevus'que je joue du Cho.
spin au piarro ?' a ,

.îtNoni'répond: le maraie nais-,si,
voua vouleije-vous jousile .chopi.,

.n.ubillar.

Du Gil dlå '
Le' petit 'Pal.raconte à son cousin

Toto la f er u u cercle de leurs
parents.

-Papa ditait qu'il y perdait son
parpalon. . : i n.e

C'est pas le.;Çtne alors... Mon

p. 4i$at..,pui:contraire qu'il y ga-
gnaît des t

B seu-la langue fr4e.ii.:
' Ui r'monsieur rencontre l'autre

jour, à deux pas de la gare Montal"-
nasse un ami on tenue dé cdrérndait

âans ce costume

1'W e ~a ~ er en ville... à la
âaniphgée. ~ :tr I

i,:..5a i

ni

et ne te laisserai que le bras droit

a . f s ,. .. î'~ .' .i : 1 . 1,S iî m5 m L'.:

m - , .. a : a a i .

Mkop.rga bgige ,maa
sur le point

de]i OC . marier,, sdlseriVrermonîrer
un' li.wnieud xpérien e ie àu-.4,t 1de:.prendre; ce..par'ti. ßeorroe-

.rutXels,. poýte restante, auxinia..
les Z... . i: r.::u.4-

:.4 m Cl p t. ,s n treun..de

1rAcicpht: pp. tsins @qt4p.pqi .mari
-? 9% saAo .. ::2 .. t.. as -

-' igerez vous, dit-elle, qu'en
rentrant dc ma tournée uulienicne,
ji trouve le þativre der' hônidie eâ

pu woo;'ja lui ai fait ,atalr de
l'ei de m.aIce':m • SJ!4

* . , . . ., . . .. · . .. . ·

-Lt es cirques du lieg-sfe
--- Mais eifin, baroit. a quoi vous

serviront de tels exercices 1
-.,Dame.à· enjer dns la diplo

. ..

UNE O lIIE tL Elt 1

La Vltäc, Dlt o ". deMar h,i
.3lich. olTèsl'eunyoyerss ècaelés cent.
lures eoltaqlues etisetd 1plicaficás élhe-.
triques, pour.un essai ldd30 jtie, 'Ütdft
lîomme:aillUige de dél,.ittanerveuse, perte
de.v!talié ou deyiriliéWt. .. Des nrcut:
laires:ilinùsGtcsde àlo init'ous fes, détails

Isdi-(tltàéo' is sdyez iîspdeieî,é.tey.Ecvez léthd hûtad.

"5 -J..ý" ... pVi. # .

. Un vieux niédecin, nopmfilharlt p iù
a.recju d'unamissionnaire de-IndcsgOrj.
.ggL4es, la foriule îre .nidevgsiusl.
tres simple eiour la guMrâ apjdqet

e ar CnlsmpLo,. de la
Bronchite ui Catarrhi, de l'Asthme, et
le toutes les attections dû la gorge ou
Tes poumons. Aussi guérison positive et
radicale c'e 'a -dêbilitb rjiiveuses et de
toute autre naladie inrde..tedbcteur
après en avoir .expérimenté rleilicaîcité
dans dus milliers de cas a senti qu'il
,téiit.do.sQJi evoirde.le firerncnnaîir

,LiM I'iue., P.ouirpr ce jpoir, et J)A
désir mIe soulager les soqwi ances lugal.
%ds, ed'vrai gratis,. Ii toiJs ce:' qu Ie

.debtrebt. -làdurNmule, 0n Alfnad; Fi-i.
çais ou Anglais ave.tout )ea rensei.

nE iats i irei. ç e.
EnM 1) 64 (

vor.. 1esla timbreu etvntre 51
1dl'egsd1 L

1 1 
nti"on' ûJ-e ournal.

W. i.'oô'à Iio'l14" A BI3lock. lIo-
effgtër;,N i

n ' ÏÂ , E' y ,k

. f..w, 
DÉSS11ÁT EU

MONTREAiL,.

Unjtä,- àüïdã¯PtiId, du haut
d'un escaier en ba, un as on inso-
lent.

Bon dit-il en se relevant, je me
Oncle de cela me de rien; aussi

bfen q.10 je von [eseendre.

--Dansi ýrar fé des boule-
vards:

-Patro pon, vous avez
Smenté le~1 e cette liqueur, et

Sen nverres sont plus petits

.5 .vr - ad le limona-
SMai s' r emarques donc

la bouteille êat plus grande 1

-su g4aitiJjeý1baigneur1Il
donnti une Jle.on dinatation a une
dame pourvue dJfi'ids gigantesque.

-Tonnerrd dwDieppe 1... On de-
vrait pourtant se tenir toute seule
sur l'eau aveo deL !bateaux comme

r- l*

pr-mee tel est désolée.
donc? lui demande

one, gémit-elle que le
lcef nç4x ' cheveux!

p ie! je ne voi.s pas là de
quoi uaut vous diésoler. Un chef at-
teint de calvitie, pose uni maison...

Laissez le NLtre perdre e scheveux.

dgüJiss~oz;t ayan-t pris querelle
avec un p ant, lui dit en colère •

' Jeete:g doeraTfr.ïrålid, un Pi

grand coup de poing, que je r'eufon-
llpq I,- itid , 1.

PRIX CAPITAL4.Il5a0o
Noua ser<$ora pm epreemddhsds

asaxjnglet a ai9pment#ftdta our LW
tirauemwUlsdi # e.iniSi <I d& i
Pa9yie4e:Losa deji de lai ffl
ne üe'hpo e io trlongerspr
nièe,*d etâ'c#Xous-mdeef oa~e
1(cut est conduit avec h(onel,'&4 ië
et bonne foi Pour touatlsltdreela;,o tà
autorisons. là COsnaqnîîi e sese trdeo

erii~4ae d-èb a WWbaga
S . .6 .1 e J. i e

tires ucé astsanne

Nowes noa antgliè éBan-
tair.rs, rieririxos -le ??pn ipnt9lo:

111leri.de l'E l ùdela, »mo tuneit. se-
ront ytip,.,c .

i a.i

. . . .IL r

Plus d'un '.1ti rMHHid disi ibué

(0icipagmue de lat Loterne de;
PEat de a.-Liouisiane

. raorpoigS ItesA5.5L .:s ais'Stgigs.
c " pour uds fins daucation et d chartié, avea

anJOApiiq de $1,0 900, asm'meb,a été. jbutiytl.
bute un 0 ond, de r serve de plus â.OosOy

p"atie ie10 a déc are A , 87e.

9Eême Orant S'tri-sasn [ieiliaté
ET la-

l'Aa énlo.e iusIqUs.. eo~ nL
M rdi, 14 eciombre 1886

siba inuraiii c-ssouonne-o Ct 0o

î, ii.i0 l! i '. ýl5 -il. r . :Jh j .
Un MG AUGalD, de: louisiMe et

Uén JUBAL A EAELY, de Virginlo.
:Prix ca lpia - -"
'- Noti-: Ls Bilùl' itàa iment. Moitio, 35. n

i PIX VAl'I'AL ii...5J5rSO$1Jmoa<5
i f; RAN 1) 111 X1) .l . .... .50hicuiU 5,055

.. 2 'I! IN l 1ý 'it,:.; Ô<SO"' 04 GRJANDOS 'tX.E..' pi'*ao01
PRIX ...... -....

5 "......... ... e- Don

:200 ~* . .. 1.~g~~

LrsTx !ts()nrat;

.000 6... rootoo
P I t A PPROXIM sTIF o ,

5150 " ,o

2s2- prixs'élev an. .. s
Les5,ii is 5oîir prix alux clbs doive,

aira faitesseulemrnt au buraud'omnaasu
Pourveinousai to'ro ,n?î<o éri.*T

blemnnn 4 dçennaut totre areVit ak iong." &C

Vies,, ou cliange u nr nvi* VU u!t 1' , .>
ordinaire Iiiliqte bjm.ue par Express-à ,asno
frac .rofvat aire adresséo.

E M. A. DAUP-FNHIA,

,:Wo-zle wtanroaf.cI.Js'

J 1':

' OXNSPEIoNa-DM:n unroanade iosttir
pour là, ilaîi e , aU son usage, des milliers do cas doel pire
espèce ciurès.ancien.Peuvent él nie gijis.Vrainent., ma foi ostai grande dans sommseflascE.

é' q"a J'enverrai deux bvt.ileue gratuilemett
avec un ialté de valeur attrlea à]Ladie, à toute
personne oenufrSli eCt i ni adie. Donn z la.'I
drese du bureau de posteipoxrieli de.

MrO T . SOUi'tceu'e, 2 5onge,Troronto. ...

:t'6Je dis que Jjeé .r.s jo'n'enitéids pas
dire slel?;emqu.q ne is.'k,rata diasniptt pourAn tempe etu re.pa s l naepré .j'at rat
,la, une .'isde.dq ton&usna vip.. Je garialle.Ulm --lion roiiLdà guérit luiplus insauvais rs.1'L eina daantres niont. lir6usesl, aii aiedr u . ne
raison pour q ue voue ne soyes pa guéri m analo5nuant Demandez do ue ntraité et un,, l,ule
era ."r ""aiis demou",°nnfaiilibia Dolines
I.-r a' po"r i'axpres et le bureau de po.te.

Aarosfa ;Eii.o . j 55gZr 
rue Young, Toronto. u

S i as i r.rblà à&-e' r lek
p4q1.ri q:te ss c4.4'.u »UA Ssnki l;st5ffu 'airâh5

dunnitio,.ai ttezvous'devous procurer une boa-teille duSirop caland re Mme Vins-o:w pour
1 a iî1 ouct3gt1%t .auiisa1

éae, a e rpetit7ag

ayez cond'ance. à mèras. ce remèdeca sui'V
libie. Il guéritlla dvsasenrie lit la diarrhée

le a et' r e
'. .

iSi là làseaé érg.adfSI.'? s .e 5 ' ~a
est prépar d'après la nwsscrlptlon d'une g!pssphwL : j
grandes élités méddicales parmi leàsoLsmes
de. ntas.-Uns.-ni est mn-vaInée abs: ous les

ph"¡.ansS.s daa.le monde entier. Prixaes.

. .:sexa a..m - - rLLIl1 tý


